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DULÜGANTS CHARS PALAIS 
sont attachés aux trains de vitesse 

entre Ottawa et Montré»..

Ceanettiensà Québec poui Halifax, Si 
Jean et teas les points sur le c.iemin d-

Iatereolonial.
«onnedtioas à Montréal avec les train- 
obtint as 4e fer pour Portland, Boston 
tens le> pointa de la Nouvel!

BRABOBB D’AYLMEE :
Lee trains quitte Hull pear Aylmer à 

t.S» a.m.,1.24 6.20 p.m., 10.10 r.m.
Arrive d’Aylmer à 8.20 a.m., 11.08 a.m.,

4,gNaja.,et6.20».m.ÏE6TH)il St LAURENT BT OTTAWA

6are Ûnlon)...... 7 00 a.m. 2 00 p.m
Arr. I PrtseetL-. 9 45 a.m. 4 05 p.m.
Laisse Prescott.... 7 00 a.m. 2 05 p.m-
Arr. à Otlawa.t.-lO 00 a.m. 4 10 p.m-

Coaaeetioa par le bateau entre Prescott 
et Ogdaaaburg pour tous les trains,

La seule ligne directe pour New-York.

La nouvelle ligne entre Ottawa, Toronto 
et l’Ouest, ouverte le 11 août 1884 ; 
L’îxpreea du jour quitte Ottawa à 12.S5 pm 

« « Arr. à Toronto à 9.50 pm
du soir quille Ottawa à 11.45 pm 

" Arr. à Toronto à 8.30 am 
«» du jour quit 
« *• Arr.

de soir quitte Toronto à 8.00 pn 
“ Arr. à Ottawa & 4.38 am 

dfcars palais élégants sur les trains du 
Jour. Chars dortoirs somptueux sur les 

trains du soir.
Connections d Smith's Palls pom 

BrdôkviUe et le chemin de fer du Qram! 
Prend ; aussi pour le chemin de fer Utica 
end Black River et ses nombreuses col 
uections pour le sud et l’est.

Ligne dlreete pour Chicago et 
pointe à l’ouest, sud-ouest et noid-ouest.

Pour les billets, le prix du passage, les 
sièges dans le char-salon, la table de 
départ des trains pour le haut de l’Ottawa 
qt Strates les autres stations 
trat Informations concernant les passagers 
S’adresser au bureau des billets.

4* BUE ëPABKS 
D. MoNICOLL 

Agent général des passagers.
J. B. PARKER,

tte Toronto à 8.30 an 
, à Ottawa à 5.00 pn

tous les

locales et au-

Agent de Billet.
W. WHYTB

Surlûtea-lait-gênér
W. G VA.NHORNB,

wt<w-P'-**idem
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Arr. à Quéoeo
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BERNaRD SIM RD
BOUCHER

Etaux Nos 1 et 2, Marché des produits
et viandes, et No 1 marché Ouest

sxyiiii
M. BIMABD remerci* ses nombreuses pra 

tiques et le pablic de Hall de l’encourage 
ment libéral qu’il a reçu jusqu’à présent et 
le sollicite d» nouveau.

M. SIMARD a toujours en mains un assor
timent complet de VIANDES FRAICHES, 
SALIES et FUMEES, toujours de première 
qualité.

Le# ordre# seront exécuté# promptement 
et livré# à domicile gratia- Prix modérée. 
Une visite est sollicitée.

BERNARD SIMARD,
BOUCHER

Km, Tenon» de recevoir 1# 
pin» bel 

â- telle» peinte» et deree.
peer fenetree »ol nlt 

|» uni» eteleep-rteen (lannd*

rainent

JACOB ERRATT
MAGASIN PALAIS DE MEUBLES

SS BUE aiDEAC.
N. R—Voyet les échantillon» de 

ce» telles dan» ma vitrine

•fnineete penr cent de
»sel»e

UTRHi LIVRES!! LIïRESIII

Pear Avscats, Docteurs, Membres 
da Clergé, Marchands, Ecoles 

et Collèges.

MBLIURE, PAPETERIE.

•T H soussigné» qui assistent aux princl- 
1 a pale# ventes de livres et de tableaux, 
et qni aebèteat des bibliothèques des par 
Ueeher» de grand prix en Angleterre et 
•ar le continent, peuvent fournir des livres 
à eariroà 60 pour cent de meins que le 
prix eeûtant ordinaire. Tableaux, Livres 
et M98 achetés sur ordre.

Toes les livres neufs et de seconde main 
#t 18# revues serval livrés dans le plus

J0*

CbenlA tt'îif Mitfltt'ii Piclîqoi
"courte

INTRI

Ottawa, Quebec
BtT MONTREAL. . „

j! A b fl'.. iiuiAO ou aas.

W, A. ARMOURet d’un air mystérieux. Lee as
sistants remarquant avec atten
tion l'action de cet homme qui 
leur causait beaucoup de scanda
le, son Sergent le réprimanda.—
Richard prit la correction sans y 
faire attention.—Le Sergent pi
qué le fit arrêter et conduire 
chez le Major qui le menaça for
tement. Richard d'un grand 
sang froid lui répondit : Mon
sieur, si vous voulez me permet
tre d’expliquer mes raisons, je 
suis sûr que vous demeurerez sa
tisfait. Le Major lui permit de 
parler et de faire voir en quoi 
consistait son droit, et il s'expli
qua de la manière suivante : —

Monsieur, la mêdiocreté de no
tre pays qui a peine à suffir pour 
les choses nécessaires à notre 
subsistance, ne permet point 
absolument à la plupart de 
d’avoir des livres de dévotion, 
au défaut desquels je me sers de 
Carte comme vous allez voir. EST-CE BIEN LE

“ New Williams ”
toutes choses. |, machine à soudta dont o» fait

Le DEUX, me rappelle le non- d.6, et , Mse, de force 
veau et l ancien Testament. , . . .

Le TROIS, la très-sainte Tri- P°ur coudre,le *ulirf 
nité, en trois personnes. ,,ul. ca" J C0U8U TRUIS DUtj-

Le QUATRE, les quatresévan- Bl.ES DE CUIR avec, et je puis 
gélistes qui traitèrent avec plus I faire maintenant des OUVRAGES 
de vérité tout ce que le Rédemp- DELICATS tout aussi bis*. | 
leur a souffert pour nous.

Le CINQ, les cinq vierges qui 
furent an devant de l’époux avec 
leurs lampes dans le même temps 
que les cinq autres qui furent 
nommées folles, suivaient avec 
leurslampes éteintes.

Le SIX, me rappelle que Dieu 
créa le monde en six jours.

Le SEPT, qu’il se reposa le 
septième.

Le HUIT, les huit personnes 
qui se sauvèrent du déluge, sa
voir : Noé, sa femme, et ses trois 
fils et leurs femmes.

Lé NEUF, la guérison de neuf 
lépreux, quoiqu’ils furent dix ; 
maie il y en eût un qui «’en ren
dit indigne par son manque de 
foi en la personnede Jésus-Christ.

le DIX, les dix commande
ments de Dieu.

Ayant fini les cartes blanches, 
il arriva au Valet qu'il passa sans 
rien dire, et fut jusqu’à la Dame 
et dit :

La Dame, me rappelle"!» reine 
du sabbat qui vint de l’extréml 
té du monde pour admirer la 
gesse-de Holomon.

Le Roi, me rappelle l’obéis
sance que je doîs au Ciel et à Sa 
Majesté sur la terre, laquelle je 
dois servir avec respect et fidéli-

L1 B08SIIU
Manufacturier et Itepertatenr

MOULURES FOIR EMEUT
D'IHASBS, Ml MI RI,

liut'l e et lin).
La femme voisine, qui la gar

dait se plaignait de sa pénurie. 
L’épargne de la bossue était 
dépensée.

Elle

(Glaaes de fabrique allemande et aaglatae)
Tableaux à llille anglais, fraeçals 

et alleeaad»,
Ausn. feules series de Peintures, •* 

ires en pltiche, et de eeneeee 
pour tableau»

L»S WAKt'HAVnlSWSeST VE»»WB» 
PAYABLE TA MT LA MB» A IME

ou l» se»
bncadksks au Piurew 

M.VNUÏACTC1MS

Venei me faire une visite,
El ..*• TM, AMi»»ersa aa 

le a sa par M.t.

se décida à faire appeler 
son premier maître,celui dont elle 
avait tant choyé les enfants. Il 
était devenu très-vieux, presque 
dur. Il lui conseilla d’entrer à 
l’hospice, disant qu’il s'emploie
rait à la faire admettre ; ce qui, 
pensait-il, ne lui coûterait pas 
cher.

Elle refusa épouvantée à l'idée 
de quitter sa maison. Elle vou
lait mourir dans le lit de ses 
parents et non dans celui de la 
charité.

Elle en voulait presque au 
vieux de lui avoir proposé cela, 
et elle se retourna vers le mur, 
ne voulant plus rien demander.

Lui, s’en alla, disant aux voi
sins que la bossue était une glo
rieuse, qui refusait l’hospice où 
de plus riches qu’elle avaient été 
et iraient encore.

D’autres maîtres, il est vrai, 
qui n’en avaient point été requis, 
pourvurent largement au néces
saire.

La bossue n'avait d’ailleurs 
pour elle, besoin de rien. Elle ne 
pouvait plus manger. Elle disait 
toujours que son estomac était 
décroché. Le médecin, pour ne 
point l’irriter, avait dû dire, com
me elle. Le curé vînt plusieurs 
jours de suite. Elle lui parla de 
l’autre monde. Il lui sembla 
qu’elle n’était plus difforme. Elle 
se sentait transfigurée. Et tou
jours elle répétait :

—Je reviendrai, n’est-ce pas ?
—Oui mon enfant, répondait le 

vieuq doyen.
—Droite et maître ?
—Droite et maître.
Elle sourit, essaya de se dres

ser et trépassa.
Mon curé m’a écrit cela hier. 

J’en ai ressenti une grande peine 
car je l’avais connue la bossue, 
étant petit. Je né sais si èlle re
viendra droite et maître comme 
elle l’a rêvé, mais je pense qu’on 
n’a jamais vu d’âme aussi bien
heureuse que la sienne quitter 
un corps disgracié et monter vers 
les étoiles dans les nuits bleues 
de mon village.

1MAGBS

S —.Je vendrai ami Bareàamda lee
moulures, cadres, peintures, miroirs, eeue- 
vas pour tableaux et teules le» plue récen 
lee nouveautés du oommeree ae peintures 
eux prix de Montréal et Toronto.

W. A. ARMOUR. 
481 rue Iswei.

. i nous

Faitea-en l’essai.
C. McDIARMID,

163, rue Sparks.

L’EAU Minérale St-LEON
Devient au Canada, la médecine , 

la plus populaire.

Pictou, Nt-B., 19 août 
F. Wyatt Fraser, Ben,

Agent Général pour l’Hau St-Léoa, 
Nonvelle-Bposae.

1888

Cher monsieur,
Depuis trois ans, je souffrais de la iys 

pepsie et des bronches ; j’avais essayé 
maints remèdes prescrits par les meilleurs 
médecins, et rien n'avait fait effet, quand 

nseilla d’essayer l’BAJJ STf-LS'JM. 
J’en fais usage depuis quelques mois, sui
vant la prescription, 91 c’est le premier 
remède qui ait apporté quélqtie soulage
ment aux indispositions que je viens de 
dire. Je siiis heureux de reoômmander 
oette eau à toutes les personnes qui souf 
frent de dyspepsie et (jês bronches;

Avec respect, votre,'ëlc„ 1
T*. L. LaMAÏSTRB, 

Capitaine du vapeur B saver

on me co

JT. B. O. DTJJXTâflT,
Seul Agent dans OttawF»

1S8 et 900 Bue Dalhoiale.
24 sept. 1886 j;sa-

CHANTjBLOUPChablbs Richard

JSb
MONTREAL. P. Q.

Fonderies g Cloches
rPOUR EGLISES. 

SEULES OU EN CARILLONS,

VARIA
te.

U y a cinquante deux Cartes 
dans le Jeu qui me représen
tent les cinquante deux semai
nes dé l’année. Les douze figures 
ma représentent les douze mois de 
l’année, ou si vous voulez les 
douze apôtres ; Et tes points qui 
montent à trois cent soixante et 
ciuq, font tous les jours de l’an
née ; par conséquent dans le 
besoin, les Cartes me servent 
d’ancien et de nouveau Testa
ment, d’Almanach, et de diver
sion.

Tu parles grandement et avec 
esprit, Lui dit le Major, mais fais 
attention que tu as passé le Va
let sans rien lui approprier ; à 
quoi Richard répondit ; Je vais 
vous satisfaire, si vous me pro 
mettez de ne pas vous fâcher ? 
J’y consens, dit le Major.

Alors Richard tirant de sa po
che le Valet, dit : Cette carte si
gnifie le plus grand gueux que 
je connaisse, qui est le Sergent 
qui m'a fait venir devant vous.

Le Major charmé d’un discours 
bien expliqué et si gracieux, 
lui fit présent de quatre louis.

A la dernière soirée de Mada
me Doublevé.

—Comment comprenez-vous 
cette coquetterie et ce décolleta
ge à cinquante ans sonnés.

Sonnés ?
—Je vous assure..™.
—Laissez donc : chez les fem

mes à partir de vingt-neuf ans, 
la sonnerie est arrêtée.

Quelles sont les jeunes person
nes qui ne doivent jamais avoir 
chaud ?

—Ce sont les coquettes, parce 
qu’elles sont toujours à la. ola- AVKC MONTURES EN FER OU EN MIS, 

A meilleur œxrehé et d# meilleure qualité 
que lee elochea -agl.ieei eu amérieaiaea.

Fournitures pour Intérieur de. éjrtiaee. 
Appareils de chauflkga d'après les mefllem
’^Ottawa, 18 Sept 1888-1»

CE.

Quel est de tous les personna
ges de l’antiquité, le portrait le 
plus mal fait 1
t; —C’est celui d’Absolon, parce 
qu’il est tiré par les cheveux. CHEMII DE FER INTERCOLONIAL

Route de la Malle Royale, des Paüigers 
et du Fret entre le Canada et la Oraade 
Bretagne, et Route directe entre l’Ouest 
et tous lee pointe du bas du St-Laurent et 
de la Baie de Chaleurs, aussi le Nouveau- 
Brunswick, la Nouvelle-Ecosse, l’Ile du 
Prince Edouard, le Cap-Breton, Terre- 
neuve, les Bermudes et la Jamaïque.

Des nouveaux et élégants chars-palais 
gréés de buffet et chars-dortoirs font 
partie de chaque train-express.

Les passagers qui s’en vont en Angle
terre ou sur le Continent européen peuvent 
nrendre le paquebot de la. malle chaque 
Samedi avant-midi à Halifax, en partant 
de Toronto Mercredi par le train de 8.30 
du matin. ~ * v - '

Les expéditeurs de grains et ie nur 
ohandisee trouveront au port d’Halifax 
tontes lee commodités désirables pour 
l’embarquement de leurs effets.

Depuis des années, l’expérienee a dé
montré true V Intercolonial et les lignes de 
paquebots oui font le service entre Hall 
fax et Londres, Liverpool 
aller et retour,.constituent la voie la plus 
rapide entre le Canada et VAngleterre 
pour le transport du Fret.'

Toutes Informations relatives aux 
taux de transport de fret et de passagers 
peuvent être obtenues en s’adressant à 

E. KING, Agent <te billets,

ROBBRT B.
Agent pour lee osmgerr «( le fret de 

l’Ouéef, 13 "bloc- Kueeln, rue ïork,

D. POTTIJKHUt,
Surintendant général 

Bureau lu ahemin de te»
Moue tou, N. B., Ikr Bec , t

Un moyen de payer son terme 
trouvé par un joyeux bohème 
américain.

II fait imprimer dans le New- 
Yo-k HeraldT’avis suivant :

“ A qui m’enverra vingt sons, 
je donnerai le moyen de se pro
curer facilement de quoi payer 
son terme. ”

Les pièces de vingt sons ne 
manquent pas d’arriver abon
dantes; le bohème s’en sert pour 
désintéresser son propriétaite et, 
aussitôt après, expédie à tous ses 
correspondants, cette circulai-

“ Faites comme moi. ’’

Un Emploi de Représentent
est offert dans chaque ville pour la 
vente à crédit des obligations à lots 
des villes de Paris, Marseille, Lyon, 
du crédit foncier de France etc., 
payables 5, 10, 20 et 50 francs par 
mois. Ecrire à M. le secrétaire de la
CAISSE GÉNÉRALE DÉPARGNE ET DE
crédit, société constituée le 4 mai 
1886, 116, Place Lafayettè, 116, à 
Parisre :

Peur le tempe de Carême

Livres de prières, livres de médi 
talion, chapelets, croix, bénitiers, 
statues, imageè, médailles et une 
variété d’autres objets de piété se
ront vendu» chez P. C. Guillaume, 
libraire, coin des rues Sussex et 
York, Ottawa.

et Glasgow,

ANECDOTE D’UA SOLDAT

Du rigiment de Charles Languedoc, 
nommé Richard le Joyixsx

Richard le Joyeux assistait à 
la Sainte Messe avec son Régi - 
ment ; an lieu de tirer de sa 
poche un livre de dévotion, il 
tira nn jen de caries, qu’il repas
sait avec beaucoup d’attention

Ottawi

Chevrier Frère» vendent toujours 
aux mômes conditions — chaires, 
montres, câdres, miroir», albums, 
etc. etc.—Ce» conditions soat : “par 
paiements â U semaine." ne >»

Cinquante ’pet.r reel «le

■sel»»
9

'il

court délai. Bibliothèques fbjil 
complet. Vente en gros de livre# reliés et 
de papeterie à de# prix extrêmement bas. 
Paiement par traite .d^Naque ou mandat-
poste à ordre.

au société) qui a acquis une grande exp 
rieuce dans les différents besoins de» 
dames et des messieurs à l’étranger et 
dans les colonies, agit comme agent géné
ral, et exécute e\ ec économie et célérité 
les commissions qu’on lui confie, pour 
toute demande petite ou grande venant de 
l'Burope. Des correspondants dans toutes 
les parties.

Manufactures 
prises financières et commerciales placées 
sur le marché anglais. Honoraires payés 
d'avance £25 sterling. Parentés recher
chées.

Epargnez du temjs, des peines et des 
dépenses, en communiquant avec M. Pye, 
154 rue West Regent, Glasgow.

Une remise sera dans tous les cas ac
compagnée d’instructions.

Ottawa, 16 Novembre 1886-3m.

«I» MOSCJtEPT, PYE ei;C!e. et patentes, aussi entre
Relieurs BeportMiurs, Papetiers, Hi leur s

154, RUK WBST REGRNT, GLASGOW, 
BG088B.

BONNE NOUVELLE DU PAYS1
Pour la. commodité de " Kin Beyond 

Boa, J. Moscript, PysM Cie., (de la susdite

BON MARCHÉ
u'ïsTÏS'iSiénÿZ Maison Aristide Boucicaut JSsZ&SZ ,d.ï ÏSÏÏ 

2LÏÏÏÏ MAGASINS d, NOUVEAUTÉS KKÏÏXÏSHKS
Magasine I® A R I S comptent A oo Utre parmi

Soierie», Velours, Lainage», Draperies, Etoffes nouvelles, Tissus nnprimt's, Tapis
Fourrure»f°ifode» et Coiffure», Jupe», Jupon», Peignoirs, IVtemnits pour fillettes 
et garçon», Lingerie, Linge eonfeetionni, Bonneterie, Ombrelles, Parapluies, 
Oant», Cravates, Fleur• e( Plumef, Chaussure» pour homme», daines et eiffanl», 
Mercerie, Article» de /'art*, >l'npl$xcrie et Meuble», etc.

Les Magasine du BÔl4 BiAtlCHÉ s’agrandissent continuelle
ment sans jamaia suffire entièrement à l’affluence toujours crois 
santé de leur clientèle. De nouveaux agrandissements ont été 
récemment ouverte ; ile font du BON MARCHÉ un “ MAGASIN 
UNIQUE AU MONDE D'autres agrandissements considérables sont 
en cours d’exécution et seront inaugurés trèe prochainement.

La Maxton du BON MARCHÉ a pour principe de ne mettre en vente, mérite au.v 
prix le» plu» réduit», que de» marchandite» de premier choix et de tri» bonne qualité.

Lee Magasins du BON MARCHÉ n'ont de Succursales ou deReprése 
ni en France, ni à.l’Etranger, et prient les Daine* de *o tenir en garde 
lea marchands qui se servent do son titre dan» le but d’établir une confusion.

INTERPRETE» DANS TOUTE» LEH LANOUEM

*225»» APERITIFS, STOMACHIQUES, PURGATIFS 4 DEPURATIFS
sP/ja-Ai. Ils guéri asen' et préviennent lea maladies qui se i attach eut

* r*MM*OB*IBKT4«nrTB»TXNB,loues que : MtlHqur?/ GRAINS X<| Migraine, Vanetipation, A mua rf« Mile,
» de Senti * Omngumtient au Foie,dt» Puuman et tin Uertxwn#t«u
• V 4». A, 4..- IS TRkS MITÉS ET CONTREFAITS
è\ au ûoctenr JS toferétifsett» «H** « 4 eoilean, me 1» net VÉRITABLES 
V\iRANCK I'*4»/*UIAoto(50fri<«i)-arr./atK>ffa(fO5jrflJ»i).bttM«ui«U^WlU

------<1# (NJIW t F14 MO è *+ Montréal t IATI0LITT1 â IHJML
***** ar wnwnni mumuéiu h oanm*

04VIT-OnUUU>
•et ■» rw*Ae ••events Hmr te geirieee Ae tout* lee r«m«r i

«•■ATvaa n-ooini

I* Véritable O W

U. C. 0. DAVIER • ces mtuecines en d opât à sa pharmane

Marchandises Sèches
Payables à la Semaine-

Walker Bras & Cie ^PMospurri
165 LUJB SHARKS-

Ailes visiter leur STOCK de .fouvertes, 
couvre-pieds, lapis,_prelart, Bto., Btc.

Mine

Ce magasin n’a rien è flaire avec les au 
très établissements de ee genre à Ottawa.

i

Les «BMa #**t livrée H-B.tion.rx elleA-limentettlon.^ 
stm - iirim smmra -eesmncisTs

Tu l iiâgi h li i’hoHph
PARIS, #. Avenue Vlotorle, 6.

toute* lei ùoanti Phtrmicl

atine Faliéree
»$ du Csnede.HL. Ia APII1RRSI

Tailleur
113- RUE RIDE AU-113

Rideau House

MpCt* dan»

“™a6STHME
POUDRE vLÉRY— si »»« prient.
M. C. 0. Daeier a ces médecines en 

dépôt à sa pharmacie, 517 ru# Sussex.Perte* veletne de H. Tb*e Btrhelt 
OTTAWA

M. Lapierre désine informer ses amis 
et anciennes pratiques qu’il vient de ré
ouvrir sa boutique de tailleur 4 l'endroit 
oi-haut, magasin de M. A, Blais où il don, 
nera satisfaction à tous.

Ottawa 18 déc. 1886—1».

Nouvel Etablissement
DE

RELIEUR
TENU PAB

Joseph Meuese,’
RUE SUSSEX,

(En haut du magasin de A.jD. Richard.

HENRI MASSE
EPICIER et BOUCHER

M. MASSE ayant fait^l’aoquisltion de 
toutes les machines 
fection des Livres, 
luxe et de fantaisie, etc,, vient d’ouvrir 
un atelier à l’adresse ci-haut désignée. 
Par sa longue expérience dans cette ligne 
d’affaires, il est en mesure de satisfaire 
tous ceux qui voudront bien lui accorder 
leur patronage.

Toute commande exécutée avec soin 
tt promptitude et à des pnx modérés.

(JOSEPH MASSE

COIN DIS RUÉS

Primrose et Cambridge
Le public trouvera toujours à mon ma

gasin des épiceries de premier choix, et à 
mon étal des viandes de première qualité 
et des plus fraîches.

Ordres exécutés avec promptitude.
Effets livrés à dom!»

pour la con- 
Helieuies der;î!

Aùx Inventeurs 
J. CoursoHe & Cie»,

Ottawa 11 novembre 188#—-

L’Union NationaleSolliciteurs de Brevets d Invest** 
Dessins de Fabrique, Marque» 

de Commerce et de Boit 
Agenees et Corre»p«n4»nU tax Etats» 

Ont», es Angleterre ete» France.

ABONNEZ-VOUS AU

Grand Journal
“L’UNION NATIONALE’

PUBLIE A OTTAWA ET A HÜLi#. 
$1.00 par année seulement.

J. OOU&SOLLX A Cie., 
Ghambri Victoria, 

Vls-à-vt e bureau des Brevets,
OTTAWA, Ont 8 pages de lecture toutes les semaines. 

Donne les prix du marché d’Ottawa.
Parait le Vendredi et est déposé à la 

e les cultivateurs 1»

B P.—Boit# 68. 
U Pév 1883

poste assez tôt pour qu 
reçoivent le 'dimanche.Déménagement.

Magnifiques chromos donnés en pria# 
pour abonnement pavé d’avance.A partir de Lundi, le 31 courant 

mon poste d’affaire sera au
Vente à l’Encan !NOUVEAU MAGASIN

Coin des Rues Sussex et York, où 
je m’occuperai du commerce 

de Gros et de Détail.

us
CHAUSSURES

Chsz MoocLie S* Frsrts, 
196 rue Sparks, Ottawa. 

»®-Vente ton, le» soirs d, la semaine, 
à Tlïeures.

A. R, Haetlsnsld,
Bncanteur

L’ancien magasin No. 455, Rue 
Suesex, sera fermé et ne servira que 
d’entrepôt pour mes marchandises.
' P. C. 6U1LLAMU

Libraire, Importateur
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